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C’est  une  loi  de  l’amitié  véritable  de  ne  jamais 
demander ce qui serait honteux, et de ne jamais rien 
faire de honteux si nous en sommes priés. Pour cela, 
comme  il  est  dit  en  Valère  Maxime :  quelqu’un 
demandait  à  un  ami  de  faire  pour  lui  une  chose 
malhonnête ;  il  répondit  qu’il  ne  le  pouvait  pas ; 
l’autre  lui  demanda  alors :  “ À  quoi  me  sert  ton 
amitié, si tu ne peux faire pour moi que ce qui est 
honorable ? ” Il répondit : “ Plutôt, à quoi me serait 
bonne  ton  amitié,  si  à  cause  de  toi  je  faisais  une 
chose malhonnête ? ” Donc nous ne devons jamais 
nous lier à quelqu’un au point de le suivre dans le 
mal, et ceux qui font ainsi n’ont pas un seul cœur 
avec les autres en Dieu seul, mais un seul cœur avec 
les autres dans le bien et dans le mal.

(Humbert de Romans, dominicain du XIIIe s.)


